
GIVE HIM 15 – 18 juin 2026 

Le narcissisme dans l’Église 

Lorsqu’une tempête et ses vents violents font déferler de grosses vagues sur le rivage, elles 

laissent souvent derrière elles de nombreux débris, ce qui nécessite un travail de nettoyage 

considérable. Malheureusement, il en va de même pour les vagues spirituelles de réveil: 

parallèlement à la pluie bienfaisante qu’elles apportent, des débris sont également rejetés sur 

le rivage. 

Parallèlement aux bienfaits immenses de la grande effusion du Saint-Esprit dans les années 

1960 et 1970, des retombées négatives se sont également produites. Les bébés font des 

“bêtises”, et beaucoup de bébés sont nés à cette époque. Un autre grand réveil a commencé. 

Je prie pour que nous tirions les leçons des erreurs commises lors du dernier, et que des 

mesures correctives soient prises pour éradiquer les mauvais fruits. 

Les articles d’aujourd’hui et de demain traitent de ce sujet. Mon objectif est d’allumer une 

bougie, comme on dit, et non de maudire les ténèbres – de prier pour un changement positif, 

et non de me plaindre ou de critiquer. 

Problèmes 

Dans les années 60 et 70, l’Église a connu une croissance fulgurante : de nombreuses nouvelles 

églises ont vu le jour et d’autres se sont développées rapidement. Malheureusement, la 

croissance spirituelle des nouveaux convertis n’a pas suivi le rythme de la croissance 

numérique. Le processus de formation des disciples était défaillant. 

De plus, de nombreux responsables d’Églises existantes ne voulaient ni s’adapter ni changer. 

Ils n’appréciaient pas la musique que les jeunes apportaient avec eux, les tenues 

décontractées qu’ils portaient, ni le style informel des cultes qu’ils préféraient. Très 

honnêtement, bon nombre de ces Églises existantes ne voulaient pas non plus du désordre 

que les nouveaux chrétiens risquaient de causer. Par conséquent, des milliers de nouveaux 

croyants, en particulier les plus jeunes, ne parvenaient pas à trouver d’Églises qui leur 

convenaient. Ils ont donc fondé leurs propres Églises, bien que leur théologie et leur 

connaissance de la Bible fussent faibles.  

Ces faiblesses ne les préoccupaient pas, car la croyance dominante était que Jésus reviendrait 

bientôt pour enlever l’Église et, après un bref règne de l’Antéchrist, viendrait à bout de tout 

le mal sur terre. Par conséquent, les cultes se concentraient principalement sur l’amour de 

Dieu et l’amour du prochain, et la plupart de l’évangélisation visait simplement à préparer les 

gens pour le ciel. Faire des disciples parmi les nations (Matthieu 28:18-20) n’entrait pas du 



tout en ligne de compte. La plupart des enseignements avaient pour but de profiter au croyant 

lui-même, et non de l’équiper pour qu’il fasse partie de l’Ekklesia de Christ (Matthieu 16:18-

19), qui existe pour manifester Sa volonté et Son autorité sur terre. 

Comme beaucoup d’entre vous le savent, lorsque Jésus a dit qu’Il bâtirait Son « Église », Il a 

utilisé le mot grec Ekklesia. En grec, une Ekklesia est une assemblée qui gouverne ou supervise, 

et non un bâtiment, ni une organisation, ni un rassemblement religieux. Il décrivait notre 

fonction. Le corps de Christ devait être plus qu’une famille de fidèles ; nous devions être des 

législateurs spirituels – liant et déliant, interdisant et autorisant, ouvrant et fermant des portes 

spirituelles, et formant les nations à la vie de disciple (Matthieu 16, 18-19 ; 28, 18-20). 

Le fait que le réveil se soit concentré sur lui-même, sans former les nouveaux croyants à la vie 

de disciple ni donner la priorité à notre mission, a entraîné des problèmes très importants : 

1) Cela a fini par engendrer un narcissisme spirituel, les croyants se concentrant 

principalement sur leurs propres besoins et désirs. Le mot « narcissisme » trouve son origine 

dans la mythologie grecque. Narcisse était un personnage mythique qui tomba tellement 

amoureux de lui-même qu’il resta à contempler son reflet dans un étang jusqu’à ce qu’il 

meure. Les dieux grecs le transformèrent en la fleur qui porte son nom : le narcisse.(1)  

Lorsque les croyants se concentrent principalement sur eux-mêmes – leurs propres désirs, 

leurs besoins, leur bien-être – plutôt que sur ce que Dieu veut et ce dont les autres ont besoin, 

l’Église stagne. Nous n’aspirons pas à servir, à donner et à devenir les ministres que Christ 

souhaite que nous soyons, mais à recevoir, à être servis et à être bénis. Il est facile de voir 

comment cet état d’esprit étouffe la croissance personnelle et entrave l’efficacité du corps de 

Christ pour manifester le royaume de Dieu sur la Terre. 

Alors que nous devrions répandre le parfum de Christ (2 Corinthiens 2:15), nous devenons 

comme Narcisse, ne répandant que notre propre parfum. Au lieu de donner notre vie pour 

Christ chaque jour (Luc 9:23), nous vivons pour nous-mêmes. 

2) L’orientation collective de nombreuses Églises reflétait cet état d’esprit narcissique. La 

plupart des congrégations ne se considéraient pas véritablement comme faisant partie de 

l’Église d’une ville ou d’une région, appelées à œuvrer ensemble pour faire rayonner la vie du 

Royaume de Dieu au sein de leurs communautés. Au contraire, l’accent était mis sur leurs

propres besoins, leur bien-être, leur vision et leur croissance. L’amour-propre individuel s’est 

transformé en amour-propre collectif. À vrai dire, la plupart des Églises ne se soucient 

aujourd’hui que très peu des autres congrégations de leur ville. Elles ne ressentent aucune 

peine face aux scissions d’Églises, aux difficultés financières ou à d’autres bouleversements, 

tant que ces événements ne touchent pas leur propre congrégation. En réalité, elles se 



réjouissent même à l’idée que certaines de ces « brebis » puissent finir par rejoindre leur 

congrégation. Quelle tristesse cela doit causer à Christ ! 

3) Ce narcissisme spirituel a inévitablement engendré des mentalités d’indépendance et de 

rivalité au sein du Corps de Christ. Les croyants ont tendance à ne penser qu’à « notre » ou à 

« mon » église/congrégation, et non à l’ensemble du Corps de Christ. Et plutôt que de travailler 

ensemble, les églises se sont mises en concurrence. Nos objectifs ne consistent pas 

principalement à étendre l’influence du Royaume, mais NOTRE influence, à faire grandir 

NOTRE église. Et nous sommes ravis de le faire par le biais de la croissance par transfert – en 

déplaçant les brebis ; la nouvelle clé de la croissance de l’Église consiste désormais à disposer 

du meilleur « plan de transfert des brebis ». Cet état d’esprit a rendu l’Église incroyablement 

faible et malade, se nourrissant d’elle-même. 

Si le corps de Christ pensait comme il le devrait, les pasteurs d’une même ville se réuniraient 

et élaboreraient ensemble des stratégies, à l’instar d’une armée, écoutant Dieu en équipe 

pour savoir comment gagner leur ville pour Christ et y faire jaillir la vie de Son Royaume. Or, 

cela est pratiquement inexistant. 

4) Cet état d’esprit compétitif a conduit à redéfinir la réussite. Il fallait justifier la concurrence : 

ainsi, la définition de la réussite pour de nombreuses églises en Amérique a changé, et elle est 

désormais liée à la taille de la congrégation et à la rapidité de sa croissance. Lorsqu’on parle 

d’églises locales, des expressions telles que « celle qui connaît la croissance la plus rapide » et 

« l’une des plus grandes » témoignent de notre esprit de compétition et de nos définitions 

erronées de la réussite. La triste vérité est que la grande majorité de la croissance des Églises 

aux États-Unis au cours des 50 dernières années est due au fait que des personnes ont changé 

de congrégation, et non au fait que des personnes aient été gagnées à Christ. Et cette 

croissance par transfert définit désormais la réussite. 

C’est consternant et c’est une très grande tromperie. En raison de leur situation géographique, 

certaines congrégations seront toujours peu nombreuses. D’autres resteront petites en raison 

de leur mission : certaines Églises sont appelées à exercer un ministère de prière intense, 

d’autres à s’occuper principalement des pauvres ou de ceux qui souffrent, et d’autres encore 

à remplir des missions tout aussi légitimes. Sont-elles moins efficaces dans le Royaume de Dieu 

ou moins importantes ? Si elles accomplissent bien leur mission, même si elles ne seront 

probablement jamais les plus grandes ni celles qui connaissent la croissance la plus rapide, 

n’ont-elles pas leur importance ? Absolument ! Les « bien joué » ou « c’est bien ! » au ciel 

seront fondés sur la fidélité, et non sur la taille ou la rapidité (Matthieu 25:21). 

Je vous parlerai davantage des conséquences dans le post de demain. Mais prions aujourd’hui 

au sujet de ces faiblesses, en demandant au Saint-Esprit d’apporter une correction dans ces 

domaines, et qu’elles soient évitées lors du réveil à venir. 



Priez avec moi : 

Père, Tu es constant dans Ton amour et Ta miséricorde. Nous commettons des erreurs, Tu 

nous aides à les réparer. Lors des derniers grands réveils nationaux en Amérique, les 

tendances humaines à exalter le « moi » ont prévalu, et nous avons transformé nos églises en 

centres d’auto-assistance.  

Pardonne-nous notre recherche de la notoriété, notre narcissisme spirituel et l’esprit de 

compétition qui ont pris le dessus dans une grande partie de l’Église. Nous avons redéfini la 

réussite et avons même justifié le fait de nous opposer les uns aux autres. Pardonne-nous et 

délivre-nous. 

Lors du réveil à venir, transforme l’Église et donne-nous des croyants altruistes et engagés, 

prêts à donner leur vie pour Ta cause. Donne-nous des Églises et des responsables à l’image 

du Nouveau Testament. Au nom de Jésus. Amen 

Notre Décret : 

Nous déclarons que Dieu suscite une nouvelle génération de croyants centrés sur Christ et 

remplis du Saint-Esprit. 

________________________________________ 

1. https://www.etymonline.com/word/narcissism
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